
se trouve d ans l,e behavior, ei qui" tient ccmipte 
de la •reliation causale ,;stimulus-reaction", 
cette derniere e ta1i. t jugee. comme plus proche 
de l 'authenticite · d 'une communication artisti
que. L'a uteur a ttri,bue au signe m usical .....:..... 
considere comme facteur determinant de plu
sieurs types de r eactions - des ca1padtes se
m antique's variees , en fonction de la na-ture 
des codes generateurs de sens mu-sioaux. 

Il est egalernent a observer que l 'auteur ne 
theor-ise pas imHilement, les exemples mus i
caux con:stituarnt la plupart du temps les in
di.ces de la demons t-rartion entrepr ise et ]'e le
ment juge necessaire pour expli citer les e t,apes 
interm&cliaires el e celle-ci (les annexes de 'la 
fin du li vre - comprenant l'analyse des di
vers parametres de la Sonate en fa majeur 
de Mozart - ·sont ·edifiantes de ·ce poin t de 
vue). · · 

Mais la · plus fof te imp1'essioh que laisse la 
lectm·e du livre d'Oct.avian Nemescu , c'est a 
coup sur le dernier chapitre qui Ia donne. 
Celui-ci , intitu'le „Culturile muzicale în timp 
şi spaţiu , privite prin prisma ,predilecţiilor se
mantice" {Les civilisati,ons m usicales dans le 
temps et l'espace, envisagees a travers le 
pri·sme des predHecti•ons semantiques), est du 
plus grand interet pour Ies · specialistes aussi 
bien q·ue pour les lecteurs moins avertis . Car, 
c'est dans cette section du livre que l'esprit 
ana-Jytique du ,chercheur Octavian Nemescu se 
pr_omene av,ec aisance parmi les strudures 'ine-
dites des civiJl.sations . musicaJes les _plus 
prestigieuses - africaine, ja:p9naise, balinaise, 
chinoise, indienne) ; toutes celles-ci et d 'autres 
si:mt etud'iees du point ide vue des s ignifica
tions, a .c5te des -cultures musicales folklori
ques eurOIP€ennes, e:iGtr,aeuropeennes et -euro
peennes de type ocddental : le h a1r oque, le 
clarssidsme viennois, l'irnpressionnisme, le r,o

mantisme. La recherche s'etend egalement aux 
sens qui se dega:gent de la succinte analyse 
des courants eţ tend&nces stylistiqlţes de la 
musique du xxe siecle (musique serielle-dode
caphonique, · structuraliste, ,du ,t ype „hapening", 
re,pe.titive, minimale, meta, ,,ret.ro" e,t tant 
d' ,au tr-es ,encore). 

L'ensemble de ces incur.sions a trave~s ·1es 
differentes ;phases de l'histoire de la musique 
et de sem evolu,ti on, se subordonnent - · avec 
la force d'une ,oonolu-si·on -'-- a la noble idee 
i::lefendue par Octavian Nemescu, soit, preco
nise-t-il, l 'obligatoire ' retour aux donnees im
muables de la spiritualite roumaine, la neces
saire remise en ses droits d'une vision pro
fonde sur la raison d 'etre et l 'essence de notre 
existence. 

Significat ion-argument, significa tion-sym-
bole... · 

Sorin LERESCU 

Nicolae BRINOUŞ - ,,lnterleren/e'' 
.. (lnte_rferences) 

La recente, ,parution aux Ed.itiJOns Musicales 
(en _avril dernier) du livre Interferenţe (,, In
teirferences ") du connu composliteur et musi~ 
cologue Nicolae Brînduş, cons,titue l 'u111 des 
evenements d 'incontestable iimporta!!1ce dans l,e 
contexte aduel de la v.iJe cultu1rel1e roumaine . 
Con~u comme une synthese de ,::on activj:te 
theonique des .annees . 1967-1981, l 'ouvrage 
co~pren.d : l 'etude de qiuelques aspeds pheno..:. 
menclog1ques"concernant la prartique musti!cale 
du ţype de l 'improvisat ion (dans la premiere 
parbe) ; une serile de princi,pes de formal!i a-

. tion de l 'analyse ·musicale, appldicables aux co
ordonnees du ditscours musi cal (deuxi.eme pa.r
ti,e de l'ouv.rage) ;, des notes de voyage et des 
entiretiens avec des personnalâ.tes du monde 
~usical (troisieme partie). Le livre temoigne de 
l _exceptionnelle faculte de l 'aute ur de syqthe
t1ser un e informatian bibliograiph1que d'une 
diversite e:x,treme e t d 'edifier, sur cette base, 
une conception orl.guna le sur le ,proc-essus 
~'analyse. creation, perception et initerpreta
tion du phenomene musical. ToUJte une serie 
d'abords interpretatifa, · d:ilstincts Les uns des 
auitres. toute une se.vie de condusions d'u.ne 
gran~e diverSli,te theorique et semant iq,ue, une 
multiitude de 1ectures. pO'ssibles sont facil.ites 
par la natu,re meme du volume. Quiant a nous 
d1entree de jeu, nous avanc;:011s cette hypothes~ 
fondamentale, :i savoir que „Interferenţe " 
de Nicolae Brîn:duş marque un moment de 
transition plein de sens dans la tortalite des 
recherches muiS1i colog,iques contemporaines (no
t amment par l 'etude intiitulee Baze ale unei 
analize formale a . limbajuÎui muzical ·' 
(Bases d '·une analyse formelle du langag mu~ 
sical" ·- 1981) ; moment , de transition allant 
des positions actuellement predominantes de la 
s!miotiq'...le _musicale de type lingu:istique. vers 
l abord de type integratem-systemique clu 
phenomene musical. 

Dans son livre, a câte de differentes disci
plines de la plus grande actualite - la theo
r ,ie _-de l ''i:n_f~irmation, la semiotique, la psycho
log1e experimentale, la- l0g-i.que mathematique 
etc. - , l 'auteut designe explicitement la the
orie des systemes comme etant ·pour la musi
,colog.ie contemporaine l'une des sources de 
re~~rence de lar r.econstruction theonique. 11 
uhli~e ~our.a?1mertt les conoopts de „systeme 
mus1:cal ,' ,,niweau de structuratioh du syste
me", ,,changement d'etat", ,,interaotion des 
~v~aux" etc. De m eme, .il aippose le tit re ge
n ernque de „Contributions a une theorie sys~ 
temique" a l'enitiiere seconde partiie . <lei son 
ouvrage. I1 es,t donc evident qu'on se trouve 
devant une v,isdon c1u statUJt et du fonctionne
ment du processus musical - fortement em
preinte d 'un caractere sous-jacent syst~mique 
- , nous pro.posa111t un modele general d 'ana-
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lyse, avec des imprilc2.tions dans la creation 
mus1icale elle-meme *). 

S'appuyanit sur son exper-iience de composi
teur-theoricien, l'auteur commence par identi
fier les parametres fondamentaux d'existence 
du phenomene musical , envlsageant ce dernier 
dans une perspective pluridimensionnelle : lieu 
de la source musicale dans l'•espace reel, prc
sence-absence de la source (densite du phe
nomene musical), intensite sonore de la source, 
tempo, timbre et hauteur du son . On peut 
construill~e de la sorte l'espace de tous les etals 
et phases possibles du systeme (defiirli'tion d'un 
espace, substrat generique et des espaces de
mves du processus musical) ; cela revl·ent, en 
premier lieu, a ooinstriu:ire des espaces acousti
ques con·espondants. Les valeurs quant ifoables 
des espaces sont defi'r.ă.es selon Ies „niiveaux 
specifiques de la perception d:ifferientielle cor
respondant a chacun des parametres sonores" . 
Peuvent donc eitre etablies des mensurations 
specifiques de l'informaitd.on cHffereniti.€lle pour 
chaque changement d'etat de l'objet sonore. 
L'auteur souligne que „ce qui pourrait etre 
tenu pour un gain par rapport aux recherches 
entreprises jusqu'a present sera.i.t notre effoJ· t 
de prouver la structure identique de la ,per
ception acotJstique musicale en ce qui concerne 
la totalite des coordonnees qui compo
sent et definissent l'objet sonore, en partant de 
l'identite de structure de tous les espaces a
coustiques" (p. 81). On arrive ainsi a dresser un 
inventaire de groupes de valeurs pour chacun 
des espaces consideres : espace des positions 
de la source qui consiste dans des po.ints de 
Jocatisation dans l'espace reel ; espace de la 
dJensite - deux possi!bles valeurs : presence/ 
absence ; espace de l'intens-ite - delimite par 
le seuiil iniferieur de l'au1dit!ion (1Q-L6 Watt/cm2

) 
et par celui de 1'a douleiur (10-2 Watt/cm2) dans 
lequel, en depit du fa:ift que l'on dist,ingue 
325 sensations clistinctes de force lSOnore, on 
ne ti,ent compte conventionnellement que d'un 
nombre de 8 points-valeurs, a egale distaince 
enitre eux (ppp, pp, p. mp, mf, f, ff . fff) ; es
'•Jace du tempo - definissant la vites1se de 
~uccession des attaques par unites elementaires 
d'action dans une sequence donnee du dis
cours musical - contenant 45 points-valeurs ; 
espace d11, timbre - defani par 40 po;i:nts-va
leurs, parties du produit cartesi-en de deux en
sembles disjoiints : le •premier est celuii des 
5 categories sonores - classes d'entiites consti
tuees d'apres le critere de la purete s,pectrale 
(sons harmoniques, sons naturels, sons filtres, 
sons-bruit, bruits) et· le second est celui des 
8 procedes d'em:ission, st'tnples et composes (a 
l'ord , a l'ord vibrato, a l'ord tremolo (flatter-

*) Pour mieux comprendre quelques unes des di
rections de developpement poss ible;:; du programme 
d ',.une musicologie systemique ", voir aussi l 'a rticle 
;,Fenomenul muzical din perspectiva teoriei sisteme
lor " (,,Le phenomene musical dans la perspective 
de la theorie des systemes") de C. D Georgescu et 
M. Georgescu, dans Muzica, 2, 1984. 
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zunge), a l'ord pizz (slap) , a l'ord vibrato tre
molo (flatt), a l'ord tremolo (flatt) , piz.z (slap), 
a l'ord tremolo (flatt) vibrato pizz (slap), a 
l'ord vibrato pizz (slap); espace des hau,teurs, 
divise en 97 poiints-valeurs a l'intervalle d'un 
demi-ton tempere (l'au1:eur ne tient pas coru
pte de la d ivision non--temperee de !'octave 
dans le sens propose par A. Danielou. I ., n 
qu 'il r ·,nvisage). 

L'auteur iidentifie egalemenrt les prlnc:ipaux 
niveaux structuraux de hierarchisation du pro
cessus musical : la couche infrastructurale (de 
la matiere sonore), le niveau du systeme cul
turel stanldard et le niveau suprastructural de 
l'intentionalite specifique, du sens et de la 
perso'l11na1isation musica1e. Chacun de ces ni
veaux a sa relative independance, impliquant 
des strategies formatives specifiques. Des 
principes propres de determination et 
cl'analyse existent pour chaque niveau, avec 
une attention particuliere - bien que pas ex
ciusive - pour la striucture de l 'objet sonore. 
Un n Lveau .propre de hierarcMsa1lion „.c;ur l'ho
rlzonfale" (structumtion ,,dains le temps") est 
introduit par le fonctionnement des filtres de 
succession qui apparaissent ici comme des lois 
statistiques et/ou deterministes de genera,fun 
de series de valeurs concernant les chan
gements d 'etat du systeme. Consequem
ment, l'reuv,re musicale apparaît comme un 
,je u complexe des condi.-tionnements s,tructu
raux des niveaux „hors temps" avec les 
n iveaux de l'axe syntagmatiique. Cette analyse 
(filtres du degre 1 ... . n) devra etre appliquee 
en vue de deceler les structures etagees de 
l'reuvre musicale, chose qui est davantage fa
cilitee par l'etude au computer des aspects 
qua ntitaitifs et qualitaitifs des diverses sequen
ces sonores. Temo'ignant d'iune penisee forte
ment atta,chee a la theori,e des systemes, l'au
teur institue aussi un filtre qui concerne 
le variant ou !'invariant de la continuite 
ou discontinuite du changement d 'etat du 
systeme sonore dans l'espace acoustique 
donne, entre deux changements d'etats 
successifs. 11 nous semble que cette ma
niere de formuler les problemes pourrait 
etre jugee ~omme equ;i:vialen1te de la demarohe 
systemique conc ~rn,ant la construction de la 
fonction de transitiion des etats d'un systeme 
dynamique de hierarchisation, en vertu de ses 
differents niveaux d'organisation. 

Dans l'abord entrepds par Nicolae Brînduş, 
uin theme central est celui de la decouverte 
des initeractions entre les divers rviveaux (sous
systemes) du systeme mus:.iical. (On sait qu'en 
general la s~mple iklenfaficaition de la struciture 
d'un systeme ne rend pas d'usage commun la 
connaissance de sa dynamique). Le fait est ·ici 
confill'me. Cons:iiderant que les mutations ,inter
nes d'un discourn musical peuvent etre expli
citees par l'action concomitente des filtres. 
l'auteur se propose pa,r ex,emple d'etudi,er les 
differents types de coexiis-tence des listes spa
t iales par sow·ce, sous !'a spect d'u'l'1e analyse 
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combinato:ire des valeurs simultanement ad
missibles dans divers espaces sonores. Se pose 
a:ins.i. le probleme d e preciiser les types de co
existence des saurces sonores dans le processus 
musical et c'est dans cette perspective que 
sont r econs tru:ites les differentes categories 
musicales syntactiques : la synchron~e de3 
changements d 'etats dans une classe de 
sources sonores, le chant harmoni.que a 
plusieures voix, le chant collectif a l'u
nisson, l 'homophonie, la polyphonie, b 
polyrythmie, la polymetrie, l'he terophonie etc. 
Le lecteur est confronte egalement avec le 
probleme d'optiimi!ser ces diverses coexistences 
dans le sens d 'etablir les criteries cl 'uITT e disti~i
bu t.i.on optima le des sources et de3 ensembles 
sonores dans le jeu musical en commun. Il 
fau dra dane determiner sJ sl2matiquem2nt les 
nive.aux hii.erarchiques de structu , ation de 
l'obj et sonore tant da ns la perspectiv2 des re
gularites agissant a differents niveaux que 
dans celle des rapports qui interviennen t enh"e 
ceux-ci. Et l 'auteur souligne avec justess2 
que l'ordre ,particulier de certaJ:rns parametres 
circonscrit necessairement des valeurs sur 
le plan de certains autres parametres. 
Ainsi, par exemple, il ·y a des timbres qui 
i.mpliquent la necessaire appar,ition de certains 
,, cribles de valeurs" dans les autres pa
rametres (de m eme que le variant ou 
rinvariant dans la discontinuitelcontinui te des 
changements d'etat, de l 'obj et sonore en ques
!ion). L'oeuvre musicale prend donc naissance 
au niveau strategique d 'un pro je t formatif in
tegrateur superieur dont la structure pheno
menologique est propre au domaine sonore. 
Sans qu 'elle soit designee expressement cn 
tant que telle, l 'idee de coordonnabilite du 
system e musical semble percer de la pensee 
de Nicolae Brînduş d'une fa~on aussi. evidente 
que possible. La methodologie generale ci-des
rns analysee est au depart de la realisation 
de p rogrammes compositionnels concretises 
dans quelques reuvres bien connues du com
positeur comme par exemple Vagu es_. Kitsch-N, 

ERATA: In articolul Ideile şi trăsăturile domi
nante ale fenomenului componistic romanesc contem
poran de Th·~odor Grigoriu, apărut în rev ista Mu zica 
nr. 8i HJ84. , la pagina 14 paragraful 4 rugăm a se 
cili : I stor ii fntîmplătoare, în loc de „ teorii întî m
plătoare " ; ia r la pagina 15 paragraful 4 a se citi : 
a fi. preferat, în loc de „a fi preferat ". 

In numărul 9/ 1984 al reviste i MUZICA, la p:igina 
13 se va cit i în con t inua rea rîn dului 12, col. l : 

lnfrarealisme, Dialo(va)gos 
piano et orchestre, etc. 

* 

concerta pour 

Tout · en souEgnanl encore une fois l 'or.igi-
nali te de la contribution de Nkoliae Brînduş 
a l'eclaicrcissement de quelques trai-ts s,igni
fiants dans un abord systemique du pheno
mene musical, disons - quarnt au dev-eloppe
ment futur d 'un semblable programme de re
cherche - qu 'il est necessa:ire de passer a un 
type de recherche systemique delim.i.te avec 
plUs de precision ; autrement dit, qu 'il apparaît 
necess~rire de passer d 'u,n cadre implicite a un 
cadre expl:icite de recherche systemique avec 
un cont-râle 00111.ceptu el formel et b~en precise 
methodologiquement. C' est ai.rusi que s'avere
ra:it riche en suggestion,s imprevues ru,tilisatio:o 
de l'equipcment conceptuel specialise. propre 
a certaines t heories mathematiques partiloulie
res des systemes, telles que la theorie des 
systemes dynamiques (Kalman, Falb, Arbib), 
la theorie mathematique des catastrophes 
(Thom), la cynergetique (Haaken), La theruno
dynamiq ue des processus irreversi b12s (P r.iigo
g.ine) etc. Nous snmmes d'avis que pourrait 
etre utiJe aussi la theorie du c,o,ntr6le optimal 
pour ~denti-fier et analyser certaJ1.1 es claisses 
partiou1ieres d 'reuvres : tant da ns le cas de 
chefs-d'reuvre connus et bien precises comme 
fo rme et style, que da-ns celui d'au tres pieces 
qu i, pa-r leur forme :in1terne, offrent l'aspect 
d. 'a nomalies structurale severes (les dern1ers 
q uatuors de Beethoven, des symphonies mahle
r:ienne , etic.). Nou _; semblera.it egalement i,nte
ressant d 'etuldi•er les impli,catlions da ns le 
langage m usical - des prooessus de stab ilite 
struot urale, les opp0sant a ceux de change
ment de structure (la per-turbati,o~ . l'adapta
tion, l 'auto-ordo nnanc-e, la non-stru ctruratio n, 
la destruction de la morphogellese etc. ). 

Cosmin GEORGESCU 

Radu PALADE 

teatru muzical cu o dramaturgie de m ar e efect şi 

tensiun~. La rîndul 17, col. 1., aceeaş i pagină , se va 
dti în loc de abandonat cuvîntul abordat. Tot la 
p::igi na 13, coloa na 2, rînd ul 9 va fi citit după cu m 
urmează : compozi torul nu a făcut altceva decît să 

transcrie totul pe hirtie ! Liviu G lodeanu oferă ş i 

el în creaţia sa modală. La pagina 30 col. 1, la 
semnături se ,,a cit i Doru Murgu în loc de Doru 

Lungu. 
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